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COMPTE RENDU DES SEANCES

DE LA.

SOCIETE SUISSE DE GEÜPHYSIQUE, METEOROLOGIE

ET ASTRONOMIE (G. M. A.)

III. Session de Berne, 26 aoüt 1922.

Reunion de la S.H.S.N. — Assemblee generale ordinaire.

Presidence de M. de Quervain, president.

A. Kreis (Coire). Methode graphique de determination de la profondeur d'un
ioyer sismique dans l'hypothese d'tine vitesse croissant lineairement avec la
prolondeur — A de Quervain (Zunch) et A. Pieoard (Bruxelles). Le nouveau
sismographe umversei de 20 tonnes, Systeme de Quer\ ain-Piccard, de l'Obser-
vatoire sismologique federal a Zurich — P.-L. Mercanton (Lausanne). Le
Systeme glanaire du Beerenberg de Jan Mayen. — P -L Mercanton (Lausanne).
Fumerolles humides et condensation. — P« btreiff-Becher (Weesen) Consideration

sur la theorie du glissement du glacier. — M Moreillon (Montcherand).
Evaporation de l'eau a l'air libre a Montcherand —W Morikofer Bale) Denom-
brements de poussieres en Engadine. — Th. Gassmann (Vevey-Corseaux).
Production de precipites phosphorus dans les eaux de pluie, neige et glace naturelle,

sa signification meteorologique. — A Gockel (Eribourg) Mesures de
radiation solaire a Fribourg. — A Gockel (FYibourg). Sui la theorie de l'elec-
tricite des orages de Sohnke — C. Domo (Davos) Progres en aclinometrie. —
P Ditisheim (La Chaux-de-Fonds) Chronometre a ancre battant la seconde. —
Frant7 Fiury (Berne) L'observatoire de Berne il y a 100 ans — S Mauderli
(Berne). Le nouvel Institut d'astronomie de l'Univeisite de Berne. — P.-L.
Mercanton (Lausanne). L'avion au service de la glaciologie.

A. Kreis (Coire). — Methode graphique de determination
de la profondeur ddun foyer sismique dans Vhypothese Wune
vitesse croissant lineairement avec la profondeur.

L'inconvenient majeur de la plupart des methodes de

determination du foyer vient de ce qu'elles determinent separement
epicentre et profondeur du foyer, tandis que l'hodographe
est fonction des deux elements. La determination de profondeur
implique alors la connaissance de l'epicentre et vice-versa.
J'ai imagine une methode graphique pour effectuer les deux
determinations simultanement. En premiere approximation on
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considere la surface du sol comme plane et la vitesse comme
croissant lineairement avec la profondeur v vn + ay, oü

y prof.; va et a const. La recherche analytique fournit
les bases constructives suivantes:

1. Les rayons sismiques sont des arcs de cercle dans le plan
normal a la surface terrestre et dont les centres sont tous ä

une distance R„ — au dessus du sol.
u a

2. Pour parcouiir l'arc de cercle entre le foyer H (x, y) et
l'observatoire 0 les ondes emploient une duree

1 (R + C) (R - C + x)
2a °gnat (R — C) (R + C — x)

(R rayon de courbure du rayon sismique, C distance horizontale

entre le centre de c et l'observatoire, x la distance
epicentrale). La duree de marche est done ici la difference:
instant d'arrivee moins instant au foyer, au lieu de: instant
d'arrivee moins instant epicentral.

3. Le lieu geometrique de tous les hypocentres correspon-
dant ä la meme duree de marche pour un observatoire est une
surface spherique dont le centre est sur la verticale en dessous

de l'observatoire ä la distance q oü x0 est le rayon
de l'intersection de la sphere avec la surface du sol x0 v0 t. f

sin hyper.
avec / ——-—- ; / est un peu plus grand que I pour

2

les sismes rapproches. J'ai tire les constantes et provisoire-
ment des observations d'explosions d'Oppau et de Vergiate.
On a:

~ 5.26 km/sec et a 0.0206 sec-1

Le procede graphique est le suivant: II faut d'abord avoir des

donnees de trois stations, soit l'instant du debut des P pour
toutes trois et une bonne inscription du debut des S pour l'une
d'entr'elles au moins. Pour cette station-ci le temps de marche

g p
de la premiere phase est 1= ^ Ce qui donne aussi:

instants au foyer et temps de marche pour les autresstations.
Les durees relatives a chaque station livrent trois spheres par xa
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et q. La geometrie descriptive enseigne ä les faire intersecter.
Elles se coupent suivant des cercles qui ont deux points com-
muns. L'un de ces points est le foyer; l'autre s'elimine de fait,
parce qu'il tombe, ou bien en dehors de la terre, ou bien dans une

region qui ne convient pas aux observations macrosismiques
ou ä d'autres donnees microsismiques.

J'ai applique la methode au sisme de l'Engadine, du 9-XII-
1917 en utilisant les donnees de Coire, Zurich et Neuchätel.

La construction fournit un hypocentre ä 13 km de profondeur
et ä 1 km au S.-E. de Campovasto. L'epicentre revele par les

observations macrosismiques a ete ä Bevers-Au, 3 km plus ä l'W.
I] y aura lieu de verifier sur de nouveaux cas la justesse des

hypotheses faites et la valeur des constantes.

A. de Quervain (Zurich) et A. Piccard (Bruxelles). — Le

nouveau sismographe universel de 20 tonnes, Systeme de Quervain-
Piccard, de VObservatoire sismologique federal ä Zurich.

Construit par la maison Trüb, Tauber et Cle k Zurich, au

moyen des fonds du legs Brunner, pour la Commission meteoro-

logique federale, cet instrument doit servir essentiellement ä

l'enregistrement des tremblements de terre rapproches, speciale-
ment de ceux de la region alpine. Les instruments existants au

Degenriedmanquaient le plus souvent, quand ils avaient encore
inscrit les seconds prodromes, ä enregistrer les premiers qui
sont d'amplitude environ 10 fois plus petite.

Cette exigence a conduit ä un appareil amplifiant 10 fois

davantage, c'est-ä-dire environ 2000 fois et par consequent —
pour obtenir l'enregistrement mecanique — k une masse sta-
tionnaire de 20000 kg. L'encombrement et le coüt d'une telle
masse (d'ailleurs constitute dans le present cas par des ebauches

d'obus mis ä disposition par l'Etat-major federal) indiquaient
qu'on obtint d'elle les trois composantes du mouvement. La
periode choisie, 3 secondes, permet l'enregistrement du debut
du sisme avec une amplification bien süffisante de 500 fois.
L'obtention de la composante verticale exigeait qu'on allon-

geät la periode afferente aux ressorts de suspension. Ceci a

ete obtenu ä l'aide d'un dispositif encore inedit bien que son

principe ait ete dejä applique. D'autre part l'instrument devant
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